
<L'A R E0 P A G E.

* CHAÏNT PREMIER.

VIEN S, *Viens ma muse, abandonne tes bouteilles,

Viens, source enchant'resse, de toutes les merveilles,

Viens baigner méês sens dans tes flots de feu.,

Re-veillant partout, le vrai- demi-dieu

-Allume en mon aine, une lueure divine;

Entoirine mes levres, d'une voix- Séraphine:

Car la gloire, lie, chante, de cette Aréopage,

QUI suce de, ton sein,)son meilleur courage;

Je chante ces Numnas, ces Lycurgues, et. Solons

Qisans tes raisins, n'auroient guere des raisons.

Oui, elle mnerfte des vers, cette pre'cieuse- EcoIe,

Où une rare éloquence, étonne 'par son role -

*WirN r s a, real friend tcô oratory. It invigorates the mind, fubtilizes tie
fancy ; gives volubility to the tongue, and to the nfCcles a determinatîon anxd
firmnefs, which are requifite to the difficuit ftation of a Legiflator. PI TT. the
firfl: orator of the age is indebted to its influience: saany-of the moft bril.
liant fchemes. of the late war, were generated in hi'& glafs, inoay then bc par.
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